
Le bulletin suisse des avalanches 

1. Introduction 

L'Institut fédéral pour l'étude de la neige et des 
avalanches ( IFENA) émet des bulletins d'avalanches 
( rapports de situation) depuis environ 40 ans. Malgré 
leur texte concis et les expressions techniques utili
sées, ces bulletins devraient être compris par un large 
cercle d'usagers; le but de cet article est d'en 
expliquer les bases et le contenu, ainsi que les termes 
utilisés. 

2. Définition 

Le bulletin donne une brève vue d'ensemble des conditions 
de neige et décrit, en tenant compte des previsions 
météorologiques, le degré régional de danger d'avalanche 
actuel et prévu (en général pour les prochaines 24 
heures) dans les Alpes Suisses. 

3. Office émetteur et bases du bulletin 

Le bulletin est élaboré et émis par l 'IFENA (Section I: 
météorologie, couverture nivale, avalanches). 

L'appréciation de la situation se fonde sur deux bases 
essentielles. 

1. Un réseau représentatif d'observation du temps et de 
la neige. Il transmet chaque jour à la centrale les 
observations et mesures sur le temps (p.ex.température 
de l'air, vent, nébulosité, pluie/chute de neige) et 
sur la neige (p.ex.hauteur et densité de la nouvelle 
neige, hauteur et température de la neige, avalanches 
observées, degré local du danger). Il transmet aussi 
périodiquement des analyses de la constitution de la 
couverture nivale. Selon la fig.1, l'Institut reçoit 
ces informations d'environ 70 stations propres et il 
peut en partie profiter du réseau automatique de 
l'Institut suisse de météorologie ( ISM) qui comprend 
presque autant de stations alpines. 
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Fig 1 Réseau des stations d'observation et de mesure de 
l 'IFENA avec indication des altitudes et répartition 
des régions. "Vergleichsstationen": annonce quotidi
enne, prise de profil bimensuelle. "Messstellen": 
mesure quotidienne, annonce bimensuelle. 

2. La connaissance des relations fondamentales d'une part 
entre le temps et la couverture nivale, d'autre part 
entre la constitution de celle-ci et l'activité 
avalancheuse. Le jeu des forces entre les tensions et 
les résistances au sein de la couverture nivale décide 
du moment et de l'endroit du déclenchement des ava
lanches. Mieux il est saisi par le spécialiste, 
d'autant plus détaillées et objectives peuvent être 
l'analyse et la mise en garde quant à une situation en 
développement. On trouve les bases générales de 
l'appréciation du danger d'avalanche dans la li tté
rature (Salm 1983, Schild 1972). 

4. Fréquence d'émission, durée de validité 

Le bulletin est émis pendant l'hiver plusieurs fois par 
semaine, selon la situation, dans la règle le matin entre 
10 h 30 et 11 h 30. Il est emis chaque vendredi à 
l'intention du tourisme de fin de semaine. Le nombre des 
bulletins par semaine dépend ainsi de la variabilité du 
danger. Chaque fois que des changements notables de la 
situation se produisent, un nouveau bulletin est émis. 

5. Public visé 

En tant qu'indication sur le danger d'avalanches, le 
bulletin s'adresse à tous ceux qui y sont confrontés, que 
ce soit professionnellement ou pour leurs loisirs : 

-les skieurs sur piste et hors piste 

-les randonneurs, chefs de course, alpinistes 

-les habitants des villages de montagne et les 
usagers des routes alpines 

-les services de sécurité (pistes, routes et chemins 
de fer) 

-les services (commissions) d'avalanche des communes 

-la police et les services de sauvetage 

-les militaires (pour autant que l'Armée n'émette 
pas de bulletins propres) 
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En dépit de sa concision, le bulletin doit ainsi être 
compris par des groupes d'usagers très différents et il 
doit contenir selon le degré de danger des indications 
pour chacun d'eux, du "skieur hambourgeois" au "voyer 
grison"; les connaissances et le besoin d'information 
sont ainsi très différents. 

6 . Traduction et diffusion 

Les bulletins rédigés en allemand sont traduits ensui te 
en français et en italien par l'ISM. 

On peut obtenir le bulletin par les média suivants: 

-téléphone, no 187 

-radio, le samedi entre 8 h et 9 h, ainsi qu'avec les 
informations 

-télévision, seulement le vendredi en abrégé au Téléjour 
nal 

-Teletext, no de code "187" 

-presse, divers grands quotidiens et surtout les journau~ 
régionaux publiant le bulletin plus ou moins régulière
ment. 

7. Contenu 

Le bulletin est généralement articulé en trois alinéas: 

1 . Situation générale conc.le temps et les conditions de 
neige (chutes de neige, hauteurs de neige, état de la 
couverture nivale, vents d'altitudes, év. cas particu
liers d'avalanches) 

2. Degrés de danger selon les régions et selon les 
altitudes, selon les besoins (cf.guides I et II) 

3. Indication des mesures à prendre et des dangers 
particuliers (mesures préventives, barrages, évacu
ations, secteurs particulièrement dangereux) 
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Afin de limiter le plus possible la longueur du texte, 
l'articulation ci-dessus est souvent remplacée par une 
disposition simple, p.ex. en groupant les alinéas 2 et 3. 
En principe, seules les informations les plus importantes 
sont consignées dans le bulletin. Durant les périodes de 
danger faible à modéré qui pourraient encore poser des 
problèmes surtout aux skieurs et aux touristes, ce danger 
touristique est décrit avec certains détails, tandis que 
par grand danger général, les éléments de danger touris
tique ne sont souvent pas mentionnés du tout, car on 
admet que les skieurs restent de toute façon à la maison. 

Ci-dessous deux exemples de bulletin: 

"8 février 1984: Au cours des deux derniers jours, il est tombé 70 à 
120 cm de neige sur le versant nord des Alpes, la région du Gothard, 
le Valais et le nord des Grisons. Des vents tempétueux du sud-ouest 
au nord-ouest ont causé d'importants amoncellements de neige. Il 
continue à neiger actuellement. 
Sur tout le versant nord des Alpes, c'est-à-dire des Alpes vaudoises 
à la région du Santis, en Valais, dans la région du Gothard ainsi 
qu'au nord des Grisons et dans le Samnaun, il règne un grand danger 
d'avalanche. Il faut s'attendre à ce que de grosses avalanches se 
déclenchent dans des secteurs où la neige s'est accumulée ou dans 
des zones à l'ombre, et descendent jusqu'au fond des vallées. Les 
voies de communication et les bâtiments exposés doivent être 
protégés en conséquence. Les descentes à ski doivent être limitées 
au terrain sûr. 

Au Tessin, dans le centre des Grisons ainsi qu • en Engadine, où il 
n'est tombé que 20 à 50 cm de neige, il existe au-dessus de 1400 
mètres un danger local élevé de glissement de plaques de neige. Les 
zones dangereuses se situent surtout sur les pentes à l'ombre et les 
pentes raides orientées de l'est au sud. 

9 mars 1984: Le fort ensoleillement et le réchauffement du début de 
cette semaine, sui vis d'un intense refroidissement, ont à nouveau 
réduit le danger d'avalanche. Les précipitations des deux derniers 
jours n'ont augmenté la couche de neige que de 10 à 30 centimètres, 
sur le versant nord des Alpes. 

Sur le versant nord des Alpes, au Valais, dans les montagnes tessi
noises, au nord et dans le centre des Grisons ainsi que dans la 
Basse-Engadine, le danger d'avalanches est faible, grâce à la 
stabilité de la couche de neige ancienne. Un certain danger subsiste 
sur les pentes à l'ombre au-dessus d'environ 2200 mètres. 

En Haute-Engadine et dans les vallées du sud des Grisons, où la 
fondation de la couche de neige se révèle insuffisamment ferme, les 
skieurs doivent s'attendre à un danger modéré local de glissement de 
plaques de neige, sur les pentes exposées au nord et à l'est 
au-dessus d'environ 2000 mètres". 
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Fig 2 Les deux formes de base des avalanches, à proximité 
l'une de l'autre. A gauche une avalanche de plaque de 
neige plutôt petite, à droite une avalanche de neige 
sans cohésion atteignant en partie le sol. 
Photo IFENA, E.Wengi 

8. Termes géographiques 

Dans l'espace alpin très différencié, seule une subdivi
sion régionale permet de caractériser de façon satisfai
sante les conditions de neige et météorologiques et de 
représenter les degrés de danger. A cette fin on essaie 
d'utiliser des termes géographiques usuels, par exemple 
connus par les bulletins météorologiques (Cf.Rauh, 1975). 

Le guide la illustre les termes géographiques concernant 
de grandes régions et l'étendue de celles-ci. 
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Le guide Ib présente une division plus détaillée du 
secteur alpin, qui est utilisée pour la description 
régionale, Bien qu'on tende vers une subdivision régio
nale la plus fine possible (le danger est parfois 
différent de région en région), il n'est pas possible de 
prendre en compte des secteurs plus petits, à cause de la 
densité d'information. Un problème typique: la vallée du 
Samnaun est attribuée sans mention spéciale à la 
"Basse-Engadine", bien qu'en hi ver et selon la situation 
météorologique ce sont une fois les condi tiens du "Nord 
des Grisons" et l'autre fois celles de la "Basse-Enga
dine" qui y règnent. 

Le guide Ic montre encore quelques concepts supplémen
taires qui selon les besoins sont aussi utilisés dans le 
bulletin. Des termes locaux tels que "les Vallées de la 
Viège" ou "la Vallée de Conches", etc. ne sont malheu
reusement pas compris par des étrangers ou des gens peu 
"calés" en géographie. C'est pourquoi ils ne sont 
utilisés qu'exceptionnellement. 

9. Degrés de danger 

L'information la plus importante du bulletin réside dans 
les degrés de danger par region. Afin de rendre 
compréhensibles les termes utilisés et les dangers s'y 
rapportant, il faut d'abord se livrer à des considé
rations fondamentales. 

9.1. Qu'est-ce que le danger, le danger d'avalanche? 

En s'appuyant sur la définition donnée par le diction
naire (Brockhaus 1974), on peut définir le danger 
mentionné dans le bulletin de la façon suivante: 
"possibilité de déclenchement d'avalanches causant des 
dégâts dans une région (ensevelissement de skieurs, 
dégâts matériels, etc), le moment du déclenchement et 
la surface de rupture de l'avalanche étant déterminés 
par des éléments fortuits". 

On peut en tirer trois constatations importantes. 

1. Danger d'avalanche signifie "possibilité", c'est-à
dire une probabilité d'avalanches élevée ou faible 
selon le degré de danger. Il peut donc y avoir 
danger pour les degrés faibles ou moyens sans que 
des avalanches se produisent. 
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2. Comme le moment et la surface de rupture sont 
déterminés par le hasard, on ne peut pas traiter 
dans le bulletin des avalanches individuelles, mais 
on y indique les secteurs particulièrement menacés 
par leur déclivité, leur exposition et leur alti
tude. 

3. Le déclenchement d'une avalanche peut être causé 
involontairement. L'homme augmente ainsi considéra
blement le danger naturel préexistant en se rendant 
dans des pentes dangereuses et il y détermine alors 
l'instant du déclenchement. Dans le bulletin on 
tient compte de ce fait, ce dont doivent être 
conscients surtout le skieur et le montagnard. 

Fig 3 Avalanche de plaque de neige typique avec une surface 
de rupture large dans la région de la Parsenn (GR). De 
telles avalanches peuvent devenir dangereuses surtout 
pour le skieur ou le touriste, car il les déclenche 
lui-même en marchant ou en skiant sur la pente 
critique. 
Photo IFENA, S.Gliott 



- 9 -

9.2. Schéma des degrés de danger 

Le danger dépend de plusieurs facteurs: 

1. la probabilité de déclenchement, qui est déterminée 
par la stabilité naturelle de la neige et parfois 
par l'intervention humaine (skieur, explosion, 
etc.); la probabilité naturelle de déclenchement est 
faible si la stabilité est grande, et vice-versa; 

2. la distribution superficielle, resp. la multiplicité 
des pentes dangereuses; 

3. l'épaisseur des couches glissantes (volume de 
l'avalanche) et le genre de neige; 

4. la présence de valeurs humaines dans la zone 
d'avalanche. 

Le degré de danger doit donc contenir la combinaison de 
ces facteurs; dans les bulletins suisses, le degré est 
déterminé surtout par les deux facteurs principaux, la 
probabilité de déclenchement et la distribution super
ficielle. Si p.ex. un "danger élevé local" est annoncé, 
c'est la probabilité de déclenchement qui est élevée, 
mais elle n'est présente que localement. 

Une liste exhaustive des degrés de danger utilisés 
depuis peu figure dans le guide II avec leur significa
tion et leurs conséquences. La probabilité de déclen
chement y est décri te par les termes "très faible", 
"faible", "modéré", "élevé", "grand" et "très grand", 
en accord avec les recommandations élaborées par un 
groupe de travail international (cf.Première rencontre 
internationale des Services d'avalanche des regions 
alpines, 1983). La distribution superficielle des 
endroits dangereux est désignée par deux termes: 

-distribution "locale", c.à.d. qu'il y a dans le 
terrain un certain nombre d'endroits dangereux, mais 
ils ne sont pas encore assez nombreux pour affecter la 
majeure partie du terrain à avalanches potentiel. 

-distribution "générale", c.à.d. que la majeure partie 
du terrain à avalanches potentiel est dangereuse, le 
danger est présent partout à la ronde. 
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L'usager devrait pouvoir interpréter le bulletin au 
moyen du guide II, qui contient les degrés de danger 
usuels de l 'IFENA ainsi que leur explication et leurs 
conséquences. D'une part, il doit pouvoir y trouver les 
éléments du danger liés à un degré donné, d'autre part 
il doit y reconnaître la position de ces degrés dans 
l'échelle totale. 

10 . Possibilités et limites du bulletin 

Comme il a été précisé plus haut, l'IFENA essaie par le 
bulletin de décrire les conditions de neige et d' ava
lanches dans les Alpes suisses. 

Comme la genèse des avalanches est un phénomène complexe 
et que l'information sur celles-ci et sur la neige sont 
limitées (à cause du nombre restreint des stations), le 
bulletin ne peut caractériser le danger que par région. 
Une appréciation de coulées individuelles n'est pas 
possible, ni actuellement, ni dans 1 'avenir. Toutefois 
la présente description et les guides annexés devraient 
améliorer l'exploitation des bulletins publiés . Au lieu 
des 30-40 termes relatifs au danger, qui encore récem
ment étaient utilisés couramment, il n'y en a maintenant 
que sept. L'usager du bulletin peut établir la relation 
entre les degrés de danger par région, l'activité 
avalancheuse possible et les mesures qui en résultent. 
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12. Renseignements complémentaires sur le danger d'ava
lanches 

Si l'information obtenue par le no tel.120 ne suffit pas 
pour des entreprises particulières, il y a dans des cas 
exceptionnels et justifiés la possibilité d'obtenir des 
renseignements complémentaires à l'Institut fédéral pour 
l'étude de la neige et des avalanches, Weissfluhjoch, 
tel.no 083/5 32 64. Ces renseignements ne peuvent 
toutefois être donnés que pendant l'hiver, de la mi
novembre au début de mai. 
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No. Degré de danger 

1 (très faible 
danger général, 
faible danger loc. 

2 danger local 
modéré 

3 danger local 
élevé 

4 grand danger 
local 

---------
5 danger 

général 
élevé 

6 grand 
danger 
général 

7 très grand 
danger général 

Guide Il pour l'interprétation du bulletin suisse des avalanches (1985) 
par P. Fôhn, Institut fédéral pour l'étude de la neige et des avalanches (traduction: C. Jaccard) 

Stabilité de la couverture de neige, probabilité de déclenche- Conséquences pour les touristes et les Conséquences pour les entreprises de 
ment, distribution locale des endroits dangereux, grandeur skieurs. recommandations transport, les voies de communications 
des avalanches. et les localités. 

Couverture de neige stable: seules de petites avalanches Descentes et excursions de tous genres Les installations touristiques, les voies de 
spontanées' (coulées) sont à craindre; des avalanches ne possibles communication et les localités ne sont pas 
peuvent se déclencher que sur très peu de pentes raides mises en danger par des avalanches spon-
extrêmes' en cas de forte surcharge. tanées'. 
Bien que la résistance de la couverture de neige soit en Pour les descentes et les excursions, la Alors que les avalanches produites natu-
général bonne, elle n'est sporadiquement que modérée dans prudence est recommandée, surtout dans rellement sont le plus souvent petites, des 
les pentes raides d'exposition' et d'altitude indiquées; une les pentes raides d'exposition et d'altitude avalanches déclenchées artiflc1ellement 
forte surcharge (p.ex. groupe compact de skieurs) peut y pro- indiquées pourraient exceptionnellement atteindre 
duire une rupture; il ne faut pas s'attendre à de grandes une taille appréciable. 
avalanches spontanées. 
Bien que la couverture de neige soit en général bien solidifiée, Dans les excursions et les descentes, Les avalanches pourraient exceptionnelle -
elle ne l'est qu'insuffisamment dans de nombrauses pentes éviter surtout les pentes d'exposition et ment mettre en danger certains tronçons 
raides d'exposition et d'altitude indiquées; elle peut·s'y altitude indiquées; les skieurs peu expéri- exposés• des installations de transport ou 
rompre sous l'effet de surcharge par des skieurs ou par d'au- mentés devraient renoncer à faire des des voies de communication. 
tres agents; dans de telles pentes, il faut aussi s'attendre à excursions 
des avalanches spontanées sporadiques. 
Bien que la solidification de la couverture de neige soit mo- Les excursions et descentes devraient se Les avalanches sont le plus souvent de 
dérée à bonne, elle est faible dans la plupart des pentes d'ex- limiter à un terrain sûr ou assuré; les grande taille; certaines installations de 
position et d'altitude indiquées; la couverture de neige y est skieurs peu expérimentés devraient transport ou voies de communication ex-
si sensible que peuvent s'y produire aussi bien des avalan- renoncer à faire des excursions posées sont mises en danger. 
ches spontanées que des «avalanches de skieurs». 
-------------------------------------------------------

La couverture de neige n'est en général qu'insuffisam- Les excursions et descentes doivent se Les avalanches sont de grande taille; les 
ment solidifiée; alors qu'elle ne se met à glisser spontané- limiter à un terrain modérément en pente installations de transport et les voies de 
ment que dans des cas exceptionnels, les avalanches peu- ou assuré communication exposées doivent être l'ob-
vent être déclenchées dans de nombreuses pentes raides jet de mesures préventives (déci. artificiel, 
(p.ex. déclenchement artificiel, skieurs). barrages). 
La couverture de neige est en général peu solidifiée. Le Renoncer aux descentes et excursions Dans les pentes avalancheuses notoires, il 
déclenchement d'avalanches spontanées est possible dans faut compter avec de grosses avalanches 
toutes les pentes raides même sans surcharge. atteignant le fond des vallées; les instal-

lat ions de transport et les voies de corn-
munication doivent être barrées, l'évacua-
tion de bâtiments exposés est conseillée. 

Couverture de neige instable. Il faut s'attendre à de nom- Renoncer aux descentes et excursions Comme il faut compter avec la descente 
breuses grandes avalanches spontanées, pouvant aussi se de masses de neige également hors des 
produire dans un terrain modérément en pente ou dans des trajectoires habituelles et jusque dans les 
forêts clairsemées. vallées, des mesures de sûreté étendues 

sont requises. 

Définitions: 1 spontané ....... sans intervention humaine 
2 pente raide ....... pente d'inclinaison supérieure à env. 30 degrée 

pente extrême: pente pourvue de caractéristiques spécialement défavorables en ce qui concerne l'inclinaison, la forme du terrain, 
la proximité de la crête, la rugosité du sol, de sorte que la stabilité de la couverture de neige y est presque toujours faible. 

3 exposition ....... point cardinal vers lequel est tournée une pente 
4 exposé ....... signifie dans ce cas •particulièrement exposé au danger» 




